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			Introduction

			Ce livre est une présentation des médecines dites naturelles, alternatives, ou encore douces. J’ai tenté de les classifier selon qu’elles comportent ou non la prescription de remèdes. L’ouvrage se voulant informatif et pédagogique, c’est une des raisons de cette présentation.

			Il est une reprise de tous les articles consacrés à ce sujet que j’ai publiés sur mon blog de 2008 à 2012. Tous ces sujets ont été revus, complétés, commentés et l’ordre de présentation réorganisé. Celles et ceux les ayant déjà consultés sur ce blog y trouveront j’espère, un complément d’information.

			J’y fais aussi quelques mises au point, tentant de répondre ainsi aux nombreuses questions reçues pendant mes années d’exercice de l’ostéopathie et de la naturopathie. Certaines idées reçues vont sans doute être bousculées, ce n’est que pour rétablir la vérité. Les médecines naturelles ne sont pas un « fourre-tout » pratiqué par quelques hippies sur le retour. Ce sont des méthodes de soins à l’écart de la médecine allopathique, certes, mais basées sur des réflexions sérieuses, complexes, même si elles n’ont pas toujours l’aval de la communauté scientifique. Quelques unes sont pratiquées par les médecins voire leur sont réservées. Certaines ont d’ailleurs largement été utilisées par les généralistes avant de tomber quelque peu dans l’oubli. D’autres ont été récemment reconnues aux auxiliaires médicaux.

			Sont ajoutées aussi à l’ensemble, quelques thérapies de « bien-être » issues des techniques de massage ou de réflexologie et pratiquées par des kinésithérapeutes, podologues, etc. en sus de leur activité paramédicale, ou par des esthéticiennes.

		

	
		
			Les « autres médecines » face au droit

			Le droit européen

			En 1997, le Parlement européen accorde à quelques « médecines non conventionnelles » une certaine reconnaissance comme « étant dignes d’intérêt » [1]. À tout prendre, je préfère l’appellation de « médecines complémentaires », car ce serait une erreur de les considérer comme une alternative à la science et elles ne devraient en aucun cas, dans l’esprit des patients pas plus que des praticiens, remplacer un diagnostic et un traitement classique. Cependant, quelques auteurs considèrent que ce terme équivaut à les considérer comme « secondaires ».

			Gardons alors, puisque c’est le terme employé par le Parlement européen, celui de « médecines non conventionnelles ». Voici quelques dates :

			–1992 : Création d’un « diplôme universitaire de médecines naturelles ».

			–1997 : Vote par le Parlement européen d’une résolution portant sur la reconnaissance de sept « médecines non conventionnelles », résolution non contraignante selon le droit européen, pour les États membres [2]. Cette liste n’est pas limitative. Cette résolution refuse le moratoire demandé sur les poursuites pour « exercice illégal », jugeant « ne pas avoir à s’ingérer » dans le droit des États membres. Par ailleurs, dans l’exposé des motifs, la proposition de résolution soumise à la commission signale : « La chiropraxie est maintenant reconnue scientifiquement comme méthode thérapeutique » et plus loin, « l’homéopathie accumule, à ce jour, les preuves concluantes de son efficacité ».

			Dans la longue liste des motifs exposés, la commission considère :

			–L’actuel statut de reconnaissance de ces médecines non conventionnelles dans plusieurs pays de l’Union.

			–La nécessité de clarifier le statut et la dénomination à donner à ces thérapies (alternatives, complémentaires…).

			–La nécessité de faire effectuer les recherches indispensables aux fins d’apporter des éclaircissements scientifiques sur la réalité des théories exposées.

			–La nécessité de prouver l’innocuité des traitements proposés.

			En 2002 en France, sont reconnues la chiropraxie et l’ostéopathie. Cette reconnaissance arrête les poursuites contre les praticiens, mais il manque l’unification des formations débouchant sur un diplôme d’État officiel, la même année, vote en France d’une loi sur « le droit des malades » (Loi 2002-303 du 04 mars 2002).

			La liste de cette résolution inclut : l’homéopathie, la chiropraxie, la médecine anthroposophique, la médecine traditionnelle chinoise, la naturopathie, la phytothérapie, l’ostéopathie.

			La prise de position modérée, ouverte et tenant compte du libre choix par le patient de la thérapie, paraît raisonnable, même si elle est naturellement pondérée par des demandes de vérifications bien légitimes.

			Le droit français

			Hormis quelques exceptions prévues par la loi, quiconque établit un diagnostic médical et prescrit des médicaments est passible de poursuites pour « exercice illégal de la médecine ».

			

			
				
					1 Voir le site : http://eur-lex.europa.eu

				

				
					2 Résolution A4-0075/97

				

			

		

	
		
			Quelques mises au point

			Un mot au sujet des détracteurs

			Quant au sérieux de ces méthodes, la crédibilité qu’on peut leur accorder, l’absence de preuves scientifiques qui leur est le plus souvent opposée, quelquefois un certain charlatanisme, je tiens à préciser ce qui suit.

			La foi aveugle en un dieu, un gourou, une méthode, est aussi nuisible que l’obscurantisme total. La critique systématique en raison d’un cartésianisme exacerbé est à l’opposé du progrès. Que serait la médecine officielle du XXIe siècle si l’on n’avait pas ouvert des corps afin de comprendre comment ils fonctionnaient ? Où en seraient les traitements du cancer, du sida, si les médicaments n’avaient pas été testés avant d’être prescrits ? Les confrères de Pasteur, de Fleming ont ri dans leur barbe avant de reconnaître la valeur des thèses avancées.

			Il existe plusieurs types de contradicteurs

			Les scientifiques purs et durs, lesquels, ayant conscience de leur formation et en raison de celle-ci ne peuvent accorder de crédit à des méthodes n’ayant pas subi le parcours des épreuves ciblées, des expérimentations en double aveugle, etc.

			À ceux là, il manque peut-être l’ouverture d’esprit et la mémoire des débuts de la médecine.

			Les démolisseurs systématiques, n’excusant rien, obtus, semblant ne pas chercher à comprendre et moquant à tout va, confondent cartomancie et diagnostic. Assez paradoxalement, un site Internet dédié à ces critiques, regorge de publicités pour des stages de formations à ces techniques ! Sans doute, diront-ils que c’est par esprit de dérision. À moins qu’ils ne financent le site de cette façon. Cependant, je modère mes propos à leur sujet, ayant trouvé sur leurs pages la publication d’une explication scientifique à quelques phénomènes réputés paranormaux. Comme quoi, il faut toujours espérer.

			Certes, il manque à beaucoup de ces médecines, nombre d’études rigoureuses et surtout qu’elles soient publiées. La publication, en anglais, étant le passeport obligé pour toute communication. Cependant, nier en bloc, c’est oublier l’empirisme qui a prévalu pendant des millénaires. C’est omettre également l’observation de faits et de résultats quotidiens bien réels pour lesquels aucune explication « scientifiquement satisfaisante » n’a pu être apportée. Enfin, même si « l’effet placebo » s’avérait un facteur majeur des bienfaits apportés, qu’importe puisque le patient va mieux. Cependant, et en raison même de cette absence d’aveuglement dont j’ose me vanter, il est des règles à respecter afin de protéger les patients demandeurs, les praticiens sollicités et les méthodes dont les porteurs n’ont pas toujours le sérieux nécessaire.

			Gardons toujours en tête :

			–L’ouverture et l’écoute.

			–Un esprit critique qui ne soit pas une entreprise de démolition.

			–Une distance par rapport à des méthodes paraissant parfois sectaires, aux affirmations floues, plus ésotériques que physiologiques. Une technique de soins devrait apporter à ses détracteurs au moins un début d’explication anatomique ou (et) physiologique. Encore une fois, oui à la constatation de faits inexpliqués, non à des explications fumeuses. Ce n’est pas parce que le nom du sacrum (dans le bas de la colonne vertébrale) veut dire « sacré », qu’il suffit d’une prière pour ne plus avoir « mal aux reins » !

			–Le respect du droit du malade au choix de la thérapie employée.

			Au sujet des méthodes et des praticiens

			Afin de donner le moins de prise possible aux critiques, il importe, on l’aura compris, d’apporter à chaque technique tout le sérieux qu’elle mérite en tant que praticien et de compréhension claire de la part des patients. Ceci sans interprétation plus ou moins personnelle, sortant la méthode de son contexte pour la spiritualiser ou « l’ésotériser » en quelque sorte. Beaucoup sont tentés sous un quelconque prétexte forcément fallacieux, de l’intégrer à la vague New Age ou à l’accomplissement de l’ère du Verseau.
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